
Comment  l ’ idée  de  ce  5 ᵉ  roman vous  est -e l le  venue  ?

Bruno D inant  sor t  un  5 ᵉ  roman in t i tu lé  On ne  c loue  pas  les  jeunes  f i l l es  aux  a rbres .  Un  po lar
atyp ique  qu i  évoque  chênes  centena i res  e t  a rbres  généa log iques ,  avec  pour  a r r iè re - fond  de

sombres  secrets  de  fami l le  noyés  dans  les  méandres  sauvages  de  la  Semois .

J ’a i  imaginé  cet te  h is to i re  en  me ba ladant  dans  les  bo is  à  p rox imi té
de  chez  moi ,  à  Sar t -Bernard .  Je  su is  passé  devant  un  v ieux  chêne  e t

je  me su is  d i t  qu ’ i l  ava i t  dû  en  vo i r  passer  des  gens   !

Pouvez -vous  nous  donner  un  mot  sur  la  t rame de
l ’h is to i re   ?

C ’est  l ’ h is to i re  de  la  jeune  Sau lène  qu i  s ’es t  découver t  un  don  pour
communiquer  avec  les  a rbres .  En  en laçant  un  a rbre ,  e l le  ressent  des

v ibra t ions  qu i  dev iennent  ensu i te  des  mots .  E l le  a  hér i té  de  ce  don
de  sa  grand-mère .  E l le  a imera i t  b ien  que  ce  v ieux  chêne  lu i  d ise

comment  est  mor te  cet te  dern iè re .  Mais  Sau lène  est  un  jour
assass inée  d ’un  t ra i t  d ’a rba lè te  dans  le  dos ,  a lo rs  qu ’e l le  en laça i t

l ’ a rbre  centena i re .  E l le  n ’a  donc  pas  pu  a l le r  p lus  lo in .  Toutefo is ,
avant  d ’ê t re  tuée ,  e l le  a  rencont ré  Sy lva in ,  l e  f i l s  du  châte la in  du

co in ,  qu i ,  lu i  auss i ,  a  déve loppé  ce  don  pour  communiquer  avec  les
arbres .  Ce  dern ie r  va  se  met t re  à  la  recherche  du  meur t r ie r  e t  va ,  par

la  même occas ion ,  toucher  à  des  secrets  de  fami l le…

C ’est  un  po lar  qu i  aborde  p lus ieurs  thèmes…

On par t  des  a rbres  des  forê ts  pour  g l isser  jusqu ’aux  a rbres
généa log iques .  Le  thème de  la  loyauté  inv is ib le  y  es t  abordé .  La

loyauté  inv is ib le  est  la  tendance  inconsc iente  qu ’on  a  à  reprodu i re
les  compor tements  de  nos  parents ,  mais  sans  les  remet t re  en
quest ion .  Le  thème de  l ’ enfant  réparateur ,  ce lu i  qu i  dans  une

l ignée  ne  reprodu i t  p lus  e t  fa i t  aut rement  est  auss i  évoqué.  Enf in ,
i l  y  a  auss i  ce  rappor t  à  la  nature .  Sar t -Bernard ,  où  je  v is ,  es t  un

v i l lage  entouré  de  champs e t  de  bo is .  On  ne  peut  pas  le  t raverser .
J ’a i  tou jours  a imé les  bo is ,  j ’ a i  fa i t  pas  mal  d ’o rn i tho log ie  à

l ’époque.  Je  ne  saura is  p lus  v iv re  en  v i l l e  au jourd ’hu i .
.

Bruno Dinant

Ce roman est  une  f ic t ion ,  mais  on  ressent  tout  de
même une  par t ie  de  vot re  vécu…

C’est  e f fect ivement  une  f ic t ion  de  A  à  Z ,  mais  les  fa i ts  e t  l i eux
sont  te l lement  tang ib les  qu ’ i l s  rappe l lent  le  lec teur  à  la  réa l i té .  À

t i t re  personne l ,  j e  su is  un  peu  l ’ enfant  réparateur  de  ma fami l le  e t
je  me su is  caché  der r iè re  un  personnage.  J ’a i  écr i t  ce  roman en

a l lant  un  peu  p lus  dans  mes  t r ipes .  Avec  les  l ieux  de  mon
enfance ,  je  me su is  lancé  dans  une  h is to i re  qu i  me ressemble

p lus .



Vous  vous  ê tes  éga lement  serv i  de  vot re  p ropre
arbre  généa log ique  pour  c réer  vos  personnages…

À quand remonte  vot re  pass ion  pour  l ’ éc r i tu re   ?

Ceux -c i  deva ient  sonner  “Ardennes” .  Je  me su is  donc  serv i  de
l ’a rbre  que  mon papa  a  fa i t  e t  j ’ a i  p r is  p lus ieurs  personnes  que  j ’ a i

fa i t  v i v re  à  la  même époque.

Je  l ’ a i  tou jours  eue ,  mais  quand  n ’est  pas  dans  ce  secteur
d ’act iv i té  p rofess ionne l le ,  on  n ’a  pas  tou jours  l ’ env ie  de  s ’ y  met t re
lo rsqu ’on  rent re  le  so i r  après  une  journée  de  bou lot .  Je  n ’a i  jamais

réuss i  à  me consacrer  cor rectement  à  ça .  Un  t rava i l ,  ça  peut
bouf fer  les  pass ions .  J ’a i  pu  commencer  quand  j ’a i  é té  pens ionné

en  2020.

L ’une  de  vos  marques  de  fabr ique  est  d ’avo i r  un
ancrage  b ien  loca l .  C ’est  encore  le  cas  cet te  fo is -
c i   ?

C ’est  e f fect ivement  impor tant  pour  moi  d ’avo i r  ce t  ancrage  loca l ,
d ’autant  p lus  pour  souten i r  la  l i t té ra ture  be lge .  Mes  t ro is  p remiers

romans  (NDLR :  une  t r i log ie )  se  dérou la ient  à  Sar t -Bernard ,  mon
quat r ième avec  le  c roque-mor t  à  Jambes  e t ,  ce t te  fo is ,

l ’ h is to i re  se  passe  dans  les  Ardennes ,  le  long  de  la  Semois .  On  va
de  Vresse -sur -Semois  à  Botassar t ,  en  prov ince  de  Luxembourg .
C ’est  une  p longée  dans  l ’ enfance .  Ma fami l le  ava i t  une  maison

dans  la  rég ion ,  au  Pet i t  Monceau.  J ’a l la is  jouer  dans  les  bo is
quand j ’ é ta is  gamin .  Un  de  mes  personnages  est  o r ig ina i re  d ’A l le -

sur -Semois  e t  j ’ en  p rof i te  pour  fa i re  un  topo  sur  les  sécho i rs  à
tabac  de  la  Semois .  Je  su is  re tourné  sur  p lace  pour  me res i tuer  un

peu ,  mais  je  ne  me su is  pas  t rop  imprégné  de  ce  que  j ’ a i  vu .  J ’a i
p référé  garder  en  mémoi re  les  souven i rs  de  mon enfance .
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